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« Venez à l’écart et reposez-vous un peu » 
 

Dans ce passage de l’Evangile Jésus invite ses disciples à s’éloigner de la foule, à faire une pause dans 
leur travail, à se retirer avec lui dans un « endroit désert ». Il leur enseigne à faire ce qu’il faisait lui : 
équilibrer l’action et la contemplation, passer du contact avec les personnes au dialogue régénérateur avec 
Dieu et avec soi-même, dans le secret. 
 

Ce thème est très important et d’actualité. La vie se déroule à un rythme souvent soutenu et nécessite ces 
« pauses » dont le dimanche et les vacances font parties. 
 

Au commandement : « Souviens-toi du jour du Sabbat pour le sanctifier », on pourrait ajouter : « Souviens-
toi de sanctifier les vacances ». « Arrêtez ! (littéralement en latin : vacate, donc « prenez des vacances » !) 
Sachez que je suis Dieu » dit Dieu dans un psaume (Ps 45 (46)). 
 

Que l’on parte ou que l’on reste, sachons vivre pleinement et autant que faire se peut chrétiennement ces 
deux mois où un certain nombre d’activités cessent ou ralentissent en raison des vacances scolaires et des 
congés annuels... Quelques conseils sont donc proposés dans cette feuille... à suivre ! 

Père BONNET, curé+ 
 
 

DURANT LES MOIS DE JUILLET et AOUT, le dimanche et le 15 aout, il y aura une seule messe à 10h00 
 

 Les horaires de chaque messe en semaine seront sur le panneau d’affichage de l’église 
 

 Le secrétariat paroissial sera fermé à partir du 13/07 pour réouverture en septembre. 
 

 Pour info, on peut télécharger les feuilles de semaine et les homélies sur le site de la paroisse. 
 

 

 

Seront baptisé : Romane SCHWARZ (01/07) ; Lana JAMBERT(08/07) ; Aynä COSTA ; (21/07) ; Wesley JOACHIM (22/07) 
 

Confessions : Une demi-heure avant chaque messe de semaine. 
 

CATECHISME : Il est possible d’inscrire les enfants dès à présent en remplissant le formulaire sur le site 

internet de la paroisse et en le déposant rempli avec votre règlement dans la boite aux lettres du presbytère. 

En faisant cela, vous faciliterez grandement le travail de nos chères catéchistes bénévoles. Rappel du site de 

la paroisse : www.paroissebougival.fr 
 

15 août 2018 : 16ème pèlerinage diocésain à Notre Dame de la Mer (Blaru-Jeufosse) 
avec la participation de notre évêque Mgr Aumonier  
Depuis 16 ans près de 1500 fidèles se retrouvent pour ce pèlerinage aux confins de notre 
Diocèse aux portes de la Normandie. Infos sur le site et sur le tableau d’affichage 

 

NOTEZ POUR LA RENTREE ! 
N’oublions pas : la paroisse vit aussi grâce à ses paroissiens et à leurs engagements dans la 
catéchèse, les préparations aux baptêmes, etc... Merci à ceux qui proposeront leur aide  dès la 
rentrée ! 

mailto:eglisebougival@free.fr


A PROPOS des VACANCES : Quel chrétien comptons-nous être ? ! (http://quelparoissien.over-blog.net) 
 

S                                     

 

Quel paroissien es-tu quand tu es en vacances ? 
 

      

        

 
 

 

 

Extrait de l’album : Le Lapin 
Bleu mène l'enquête : Tome 3, 
Quel paroissien es-tu ? » 

édition des béatitudes 



A PROPOS des VACANCES :  
Quel chrétien comptons-nous être à la sortie des messes ? ! 
 

 
 

 
 

Vacances chrétiennes – Conseils d’un dominicain ! Fr. Gilbert Narcisse op 
 
Y a-t-il des vacances NON chrétiennes ? 
 

Pour les non chrétiens, la question est peut-être réglée. Pour les chrétiens, les choses sont plus subtiles. 
 
Voici l'histoire d'une métamorphose en trois mouvements : 
 

1. La caricature : Des " vacances chrétiennes " sont des vacances pieuses. Il s'agirait de passer ses 
vacances en prière, en retraite dans un monastère, en grenouille de bénitier, loin des plages et des 
montagnes. Le vacancier s'indigne vite : " on n'est pas des moines ! " (Il est vrai qu'une définition 
traditionnelle du moine, c'est d'être " en vacances… pour Dieu "). 
 

2. La critique : On se formule ces caricatures pour ridiculiser l'idée même de " vacances chrétiennes " et 
s'affranchir ainsi d'un mélange impossible : " Que les vacances soient des vacances pour tout, y compris 
pour les devoirs religieux ! " ; " D'ailleurs, on a bien le droit de souffler un peu ; la religion n'est pas une 
contrainte ! ". 
 

3. Le résultat : Sans formuler si carrément les choses, on se laisse gagner par un farniente général (ou 
presque), la chaleur aidant, et les complicités mondaines nombreuses. Pendant les vacances, on est 
"moins" chrétien ; parfois, on ne l'est pas du tout. On s'autorise un temps d'exception ; une fête sans Dieu; 
des dimanches sans messe; un " no God's land " touristique, à l'abri des anges en flirtant avec les démons. 
Bref, tout est inversé : on a mis Dieu en vacances. C'est l'ignoble métamorphose du vacancier ! 
 
Y a-t-il des vacances VRAIMENT chrétiennes ? Oui ! 
 

Les vacances sont chrétiennes quand : 1. On est en vacances ; 2. et qu'on est chrétien (aussi) en vacances. C'est simple. Etre 
chrétien, ce n'est pas seulement remplir des devoirs en une période donnée. On est chrétien dans toute sa vie. On essaie de l'être. 
D'ailleurs, il n'y a guère d'alternative. Pour le chrétien, ne pas être chrétien ne peut s'effectuer que dans une seule réalité. La Bible 
la nomme : péché. Mettre Dieu, le Christ, l'Eglise en vacances, revient à s'éloigner de Dieu. C'est la définition même du péché. Par 
conséquent, les vacances sont chrétiennes quand elles rapprochent de Dieu. C'est l'amour de charité. Pendant les vacances, loin 
d'interrompre la fidélité, on découvre une autre manière d'aimer. Ce n'est plus le quotidien du travail, de l'école, de la famille, des 
mêmes amis. Il y a un changement qui permet soit de bifurquer hors de la foi et de la loi, soit d'aimer autrement. Envisager ses 
vacances comme un " itinéraire dans l'amour de Dieu ", voilà des vacances chrétiennes, vraiment. 



LES 10 COMMANDEMENTS DES VACANCES CHRETIENNES... à partir d’un texte trouvé sur internet 

 

1. La météo de la charité : avant tout, se reposer la question du " poids d'amour " que comporteront 
ses vacances. C'est la programmation essentielle. Les vacances risquent d'être un " monstre d'égoïsme 
" camouflé en détentes.  
2. Dieu dans ses valises : refaire ses valises. Dieu s'y trouve-t-il ? Le plus commode, c'est une petite 
Bible ; ou une vie de saint ; ou, pourquoi pas, un petit ouvrage de théologie. N'oublions pas non plus ces 
signes qui aident à franchir l'invisible : son chapelet ; une petite icône ; une croix. Tout se transporte. 
3. Une route dans la foi : la foi est mon lien avec Dieu. C'est Dieu dans mon cœur à tout moment du 
voyage. Pas seulement 5 minutes dans les brumes du sommeil. Tout le temps. Comme un fiancé porte 
en son cœur sa fiancée et regarde toute chose dans la mémoire de cette illumination secrète. 
4. Fuir les lieux sans Dieu : il y a des lieux dangereux pour l’âme. Il faut avoir le courage de ne pas y aller. On refusera les soirées 
louches ou peu sûres.  
5. Des moments pour Dieu seul : les vacances sont comme un long dimanche, un étalement du repos dominical et donc une 
anticipation du repos éternel. Alors, posons des actes concrets : prière personnelle tous les jours ; entrons dans une église (si elle est 
ouverte !)  et pour visiter d'abord son habitant principal : le Saint Sacrement ; pèlerinage, sur les pas d'un saint, et tout spécialement 
vers un lieu marial, car des vacances sous le signe de la Vierge Marie sont toujours belles et sûres... 
6. Ne pas manquer la messe : Trop de « faux » prétextes pour " ne pas avoir eu le temps " ce dimanche : les horaires de train, 
d'avion, les ballades en montagnes, les pays sans église. Prétextes! Il est rare qu'on soit vraiment " coincé ". Selon l'enseignement de 
l'Eglise, manquer la messe, alors qu'on aurait pu faire autrement, est un péché grave. Il faut donc prévoir. 
7. Contempler : sans contact avec la beauté, on s'aigrit vite. Beauté de la nature. Beauté dans l'art. Beauté inépuisable des êtres 
humains. Faire l'expérience de la splendeur de ces rayons de Dieu. 
8. Témoigner : Pourquoi pas ? En vacances, on ne se contente pas de " rester " chrétien. On le suscite chez les autres. La valeur de 
l'exemple jusqu'au signe de contradiction. Quand un jeune refuse " d'aller en boîte " à cause de sa foi et qu'il le dit à ses amis, il y a là 
de la graine de sainteté. Aux adultes de ne pas trahir ce courage! 
9. Servir : Dieu s'est fait homme non pour être servi mais pour servir. La route vers Dieu suit le même chemin. En vacances, on aime 
se faire servir. Parfois, d'une manière tyrannique, « parce qu'on paye ». Dieu ou l'Argent. Il est bon d’être serviteur de son frère. 
10. Se réjouir : Que de vacanciers affairés rouges d'insatisfactions ! Le chrétien se réjouit de tout parce que sa joie est d'abord en 
Dieu. Il se réjouit même des vacances des autres quand lui-même reste au travail. La joie est le fruit précieux de vacances " réussies " 
selon Dieu. Loin de l'idéal mondain d'une oisiveté paresseuse et déshumanisante (et là on bronze toujours idiot), le chrétien secrète la joie, 
comme Dieu qui donne sa grâce, dans la vérité et la gratuité du don de soi. Au retour, mieux que les fières photos de ses exploits 
touristiques, il livrera le témoignage d'un cœur plus joyeux d'avoir pris Dieu en vacances. 

 

VACANCES ET VIE DE PRIÈRE ? Par Père Huot de Longchamp  
 

Le Vacare Deo, c’est-à-dire 
« vaquer à Dieu », des moines du 
Moyen Âge, a donné notre mot 
« vacances », et cela parce que la 
prière est essentiellement 
reposante : « On trouve l’oraison 

aisée quand on la regarde non comme un exercice fatigant, comme un 
travail d’esprit, mais plutôt comme un divertissement agréable », 
nous dit le grand jésuite Surin au XVII

e
 siècle, d’accord avec st 

François de Sales pour qui « la vie dévote est une vie douce, heureuse 
et aimable ». Bref, l’homme qui prie est en vacances toute l’année.  
Reste que, chrétiens ou non, les congés payés bouleversent durant 
quelques semaines nos habitudes et nos horaires, laissant une grande 
part à l’improvisation. Comment rester fidèles au Vacare Deo dans 
ces conditions ? Voici quelques repères. 
On prie comme on vit, et l’on vit comme on prie, durant les congés 
comme durant le reste de l’année. Se détendre fait partie de la 
volonté de Dieu. Cela suppose de ne pas trop regarder l’horloge ni le 
porte-monnaie, sans pour autant vivre n’importe comment : « Si tu 
aspires à prier, ne fais rien de ce qui est incompatible avec la prière, 
afin que Dieu s’approche et fasse route avec toi » (Évagre, IV

e
 s.). 

Comment prier si les vacances consistent à s’abrutir de jeux vidéo, 
boire entre copains jusqu’à 2 h du matin ou se contenter de  faire le 
beau sur la plage ? 
Le temps des vacances est celui des découvertes et, dans un pays 
comme le nôtre, celles des trésors de notre foi et de notre tradition 

chrétienne. On peut visiter une cathédrale ou une abbaye en 
touriste ; le chrétien sait qu’il y est chez lui à un autre titre, et, qu’au-
delà de la curiosité ou même de l’intérêt esthétique, le lieu est habité 
par Quelqu’un qui se révèle à travers des pierres ou des vitraux qui 
appartiennent au langage de sa foi. Visiter une église dans cette 
intention devient un pèlerinage, une écoute de la parole de Dieu. 
Tout un programme de formation chrétienne est ici parfaitement 
compatible avec d’excellentes vacances. 
On prie comme on vit, et l’on vit comme on prie, durant les congés ou 
le reste de l’année. 
La gaieté des retrouvailles familiales rend souvent difficile le 
minimum d’isolement nécessaire au recueillement. Lorsque l’on est 
habitué à une prière régulière, il y a là un vrai sacrifice, mais qui est 
encore « quitter Dieu pour Dieu », dirait saint Vincent de Paul : c’est 
encore Jésus qui entre dans votre chambre quand le petit neveu 
débarque au moment où la maisonnée allait s’endormir et où vous 
pensiez pouvoir enfin faire oraison. Il est vrai aussi qu’une prière 
sérieuse suppose des moments où l’on vous laissera tranquille, et que 
le plus simple pour cela est en général de vous lever avant tout le 
monde ! Eh oui, le chrétien doit faire des choix !  
Enfin, le recul des vacances est propice à une mise au point de nos 
choix chrétiens pour le reste de l’année. Pourquoi ne pas prendre 
quelques jours de retraite dans un lieu de silence et de recueillement, 
pour voir où nous en sommes de notre baptême, et prendre quelques 
décisions qui installeront solidement le Seigneur au cœur de la vie 
familiale ou professionnelle ?  


